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Annexe 2 : Sommaires des études ayant évalué les indicateurs de risque depuis la mise à jour du Groupe de travail de
19931

Stier et coll., 199341*
• Étude de cohorte longitudinale sur le lien entre la

violence faite aux enfants et le bas âge de la mère
dans un échantillon d’enfants nés de mères en
milieu urbain.

• Taux de violence faite aux enfants incluant
violence physique, violence sexuelle et
négligence, 2 fois plus élevé dans un groupe
d’enfants nés de mères de 18 ans et moins.

Kelleher et coll., 199442

• Étude avec cas témoins auprès d’un échantillon
basé dans la communauté.

• Les répondants ayant signalé des cas de violence
physique ou de négligence vis-à-vis de leurs
enfants étaient plus susceptibles que les sujets du
groupe témoin de faire état de problèmes de
toxicomanie ou de dépendance.

• Les auteurs ont contourné le problème du biais lié
à la demande de consultation en tenant compte
des facteurs de confusion, ce qui a permis de
confirmer les preuves d’un lien solide entre la
toxicomanie chez les parents et la violence faite
aux enfants.

Wilson et coll., 199643

• Analyse systématique de la force du lien entre
variables psychosociales anténatales et violence
faite aux enfants (articles publiés entre 1980 et
1993).

• Les indicateurs fondés sur les preuves les plus
fortes à l’égard d’un lien avec la violence faite aux
enfants : stress récent, absence de soutien social,
problèmes psychiatriques chez la mère,
antécédents de violence subie par la mère ou son
partenaire, partenaire soupçonné de violence à
l'endroit des enfants, mauvaise qualité du lien
parent-enfant durant l’enfance de la mère, faible
estime de soi de la mère, grossesse indésirée, ne
pas avoir assisté à des cours prénataux.

• Les indicateurs fondés sur des preuves
raisonnables à l’égard d‘un lien avec la violence
faite aux enfants : piètre adaptation ou satisfaction
conjugale, violence du partenaire à l’endroit de la
mère, toxicomanie chez la mère ou chez son
partenaire.

MacMillan et coll., 199712

• Enquête transversale (Ontario Health Supplement)
• Les hommes se sont révélés exposés à un risque accru de

violence physique aux enfants.
• Le risque de violence physique augmentait davantage chez

les hommes élevés dans des familles dont les besoins
financiers étaient assurés par un parent n’ayant pas terminé
son secondaire.

• Le fait d’être élevé dans une région rurale de moins de
3000 résidants s'est révélé être en corrélation avec le risque
de violence physique à l’endroit des enfants chez les filles et
non chez les garçons.

• Les preuves ont confirmé les conclusions antérieures à l’effet
que la violence sexuelle à l’endroit des enfants est plus
courante chez les filles que chez les garçons.

Brown et coll., 199844

• Étude longitudinale; données sur la violence faite aux
enfants tirées de dossiers de l'état de New York et des cas
d’autosignalement rétrospectif utilisées pour identifier
prospectivement les caractéristiques démographiques,
familiales et les caractéristiques de parentalité associées au
risque de violence physique, de violence sexuelle et de
négligence.

• Les variables qui ont manifesté un lien significatif avec les
rapports officiels combinés et l’autosignalisation de violence
physique à l’endroit des enfants : faible degré d’instruction
de la mère, absence de pratique religieuse, bas âge de la
mère, dépendance à l’'endroit des prestations d'aide sociale,
monoparentalité, mesures compromettant l’aptitude à la
parentalité (p. ex., manque de chaleur paternelle),
incompétence de la mère (p. ex., sociopathie, incluant la
toxicomanie ou démêlés avec la justice, maladie grave),
piètre situation conjugale.

• Les variables associées aux rapports mixtes de négligence
des enfants ont été les mêmes que précédemment; par
contre, on a noté des corrélations significatives entre
négligence et sociopathie chez la mère et le père et
psychopathologie chez le père.

• Les variables ont montré un lien significatif avec les rapports
combinés de violence sexuelle aux enfants : bas âge de la
mère, mort d’un parent, présence d’un beau-père, épreuves,
sociopathie chez la mère, dureté des punitions, grossesse
indésirée.

*Les données tirées de cette étude ont été publiées après la soumission du rapport du Groupe de travail.
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